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Nr. 40 Cour Europeenne des Droits de l'homme FamPr~l1. 2}2008 
etait necessaire que la famille d'accueil d'un enfant a adopter soit composee «d'un 
couple mixte (homme et femme )». 
87. Quant au recours systematique a l'absence de «refärent paternel», la Cour 
n'en conteste pas l'interet, mais bien l'importance accordee par les autorites internes 
s'agissant d'une adoption par une personne celibataire. La legitimite de la prise en 
compte d'un tel element ne saurait faire disparaitre le caractere excessif de son uti-
lisation dans les circonstances de l'espece. 
88. Ainsi, malgre les precautions de la cour administrative d'appel de Nancy, 
puis du Conseil d'Etat, pour justifier la prise en compte des «conditions de vie» de 
la requerante, force est de constater que les orientations sexuelles de cette derniere 
n'ont cesse d'etre au centre du debat la concernant et qu'elles ont ete omnipresentes 
a tous les niveaux des procedures administrative et juridictionnelle. 
89. La Cour considere que la refärence a l'homosexualite de la requerante etait 
sinon explicite du moins implicite. L'infiuence de l'homosexualite declaree de la 
requerante sur l'appreciation de sa demande est averee et, compte tenu de ce qui 
precede, elle a revetu un caractere decisif, menant a la decision de refus d'agrement 
en vue d'adopter. 
90. La requerante a dorre fait ·l'objet d'une difference de traitement dont il 
convient de verifier le but et, si ce dernier etait legitime, s'il existait une justification 
pour une telle difference. 
91. La Cour rappelle en effet qu'une distinction est discriminatoire, au sens de 
l'article 14, si elle manque de justification objective et raisonnable, c'est-a-dire si elle 
ne poursuit pas un «but legitime» ou s'il n'y a pas de «rapport raisonnable de pro-
portionnalite entre les moyens employes et le but vise». Lorsque l'orientation 
sexuelle est en jeu, il taut des raisons particulierement graves et convaincantes pour 
justifier une difference de traitement s'agissant de droits tombant sous l'empire de 
l'article 8. 
92. La Cour rappelle egalement a ce propos que la Convention est un instru-
ment vivant, a interpreter a la lumiere des conditions actuelles. 
93. Or, de l'avis de la Cour, si les raisons avancees pour une telle distinction se 
rapportaient uniquement a des considerations sur l'orientation sexuelle de la reque-
rante, la difference de traitement constituerait une discrimination au regard de la 
Convention. 
94. La Cour rappelle que le droit fram;:ais autorise l'adoption d'un enfant par un 
celibataire, ouvrant ainsi la voie a l'adoption par une personne celibataire homo-
sexuelle, ce qui n'est pas conteste. Compte tenu de cette realite du regime legal 
interne, elle considere que les raisons avancees par le Gouvernement ne sauraient 
etre qualifiees de particulierement graves et convaincantes pour justifier le refus 
d'agrement oppose a la requerante. 
95. Elle note enfin que les dispositions pertinentes du code civil restent muettes 
quant a la necessite d'un refärent de l'autre sexe, cette derniere ne dependant de 
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toute fa9on pas des orientations sexuelles du parent celibataire adoptif. En l'espece 
qui plus est, la requerante presentait, pour reprendre les termes de l'arret du Conseil 
d'Etat, «des qualites humaines et educatives certaines», ce qui servait assuremen1 
l'interet superieur de l'enfant, notion cle des instruments internationaux pertinents. 
96. Compte tenu de ce qui precede, force est donc de constater que les autorite~ 
internes ont, pour rejeter la demande d'agrement en vue d'adopter presentee par la 
requerante, opere une distinction dictee par des considerations tenant a son orienta-
tion sexuelle, distinction qu'on ne saurait tolerer d'apres la Convention. 
97. En consequence, compte tenu de ce qu'elle a indique au paragraphe 80 ci-
dessus, la Cour estime que la decision litigieuse est incompatible avec les dispositiom 
de l'article 14 combine avec l'article 8. 
98.-106. [ ... ] 
Bemerkungen zu Nm. 39 und 40: 
Mit den beiden vorstehenden Entscheiden treibt der EGMR einmal mehr dit 
Entwicklung des Adoptionsrechts in den Mitgliedstaaten voran. 
Der Entscheid Emonet u.a .. ! Schweiz vom Dezember 2007 stellt einen weiteren 
Meilenstein für den Schutz der faktischen Familie dar. Bereits in seinem Entscheid 
Wagner u.a . .! Luxemburg vom 28. Juni 2007 hatte der EGMR festgestellt, dass die 
Verweigerung der Anerkennung einer im Ausland erfolgten Volladoption eines Kindes 
durch eine unverheiratete Frau, weil nach dem aus der Sicht des Anerkennungsstaates 
anwendbaren Recht die Volladoption nur Ehegatten gestattet war, einen Eingriff in das 
Recht der Annehmenden und des Kindes auf Achtung ihres Familienlebens nach 4!.rt. 8 
EMRK darstelle. Im nunmehr gegen die Schweiz ergangenen Entscheid vom Dezem-
ber 2007 wird die in Art. 267 Abs. 2 ZGB enthaltene Regelung, wonach das bisherige 
Kindesverhältnis erlischt, für den Fall für konventionswidrig erklärt, dass zwischen den 
Beteiligten ein faktisches Familienleben besteht. Die nach Schweizer Recht nur für ver-
heiratete Personen vorgesehene Stiefkindadoption unter Aufrechterhaltung des Kindes-
verhältnisses zum bisherigen Elternteil muss also auch in der faktischen Familie ermög-
licht werden. 
Von besonderer Bedeutung ist auch der zweite Entscheid des EGMR vom 
22. Januar 2008 in Sachen E.B . .! Frankreich. Noch in seinem Entscheid vom 26. Feb-
ruar 2002 in Sachen Frette.!. Frankreich (FamPra.ch 2002, 780 ff.) hatte der EGMR 
keinen Verstoss gegen Art. 8, 14 EMRK darin gesehen, dass einem Mann die Einzel-
adoption auf Grund seiner gleichgeschlechtlichen sexuellen Orientierung verweigert 
wurde, obwohl er von den zuständigen Behörden als grundsätzlich für eine Adoption 
geeignet betrachtet wurde. Im vorliegenden Fall hingegen sieht der EGMR in der 
Ablehnung des Adoptionsgesuchs einer gleichgeschlechtlich orientierten Frau eine 
unzulässige Diskriminierung und damit einen Verstoss gegen Art. 8, 14 EMRK. 
Die Konsequenzen, die aus diesen beiden Entscheiden für die Schweiz zu ziehen 
sind, erscheinen eindeutig:· Gleichgeschlechtlich orientierte Personen sind nicht nur zur 
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Einzeladoption zuzulassen) sondern ihnen muss auch die Möglichkeit der Stief-
kindadoption eröffnet werden) und zwar gleichgültig) ob sie in eingetragener Partner-
schaft oder lediglich in faktischer Familiengemeinschaft mit dem Kind zusammen 
leben. Die aus taktischen Gründen im Rahmen der Diskussion um die eingetragene 
Partnerschaft bislang ausgesparte Frage der Adoption muss nunmehr neu politisch 
diskutiert werden. Seit 19. März 2008 liegt dem Nationalrat auch bereits die Interpel-
lation Maria Fehr (08.3157) zur «Aufhebung des Adoptionsverbots für Lesben und 
Schwule» vor. Der Schweizer Gesetzgeber hat nunmehr die Wahl) eigeninitiativ tätig 
oder von Strassburg entsprechend angewiesen zu werden. 
Prof Dr. Ingeborg Schwenzer, LL.M.) Basel 
3.4 Elterliche Sorge (inkl. Umgangsrecht) -Autorite 
parentale (y compris relations personelles) 
Nr. 41 Tribunal föderal, IIe Cour civile 
Arret du 19 decembre 2007 en la cause de X. 
contre dame X. - 5A_547/2007 
Art. 273 CC: Execution partielle du droit de visite en cas de demenagement du parent qui a Ie droit de 
garde. Si le droit de visite ordonne par le juge ne peut pas etre execute integralement en raison du deme-
nagement du parent qui a le droit de garde, il convient d'examiner si une execution partielle est possible 
dans l'interet des enfants. Dans un tel cas, le refus de tout droit de visite est illicite. 
Art. 273 ZGB: Teilweise Vollstreckung des Besuchsrechts bei Wegzug des sorgeberechtigten Elternteils. 
Ist das vom Sachgericht festgelegte Besuchsrecht infolge Wegzug des sorgeberechtigten Elternteils nicht 
vollständig vollstreckbar, muss geprüft werden, ob im Interesse der betroffenen Kinder eine teilweise 
Vollstreckung möglich ist. Die gänzliche Verweigerung der Vollstreckung ist in diesem Fall unzulässig. 
Art. 273 CC: Esecuzione parziale del diritto di visita in caso di partenza del genitore affidatario. Nella 
misura in cui il diritto di visita fissato dal giudice del merito non possa essere esercitato appieno a seguito 
della partenza del genitore affidatario, occorre valutare se nell'interesse del figlio interessato sia possibile 
un'esecuzione parziale. II rifiuto dell'esecuzione nel suo insieme ein questo caso illecita. 
Considerants en droit: 
1.-4. [ ... ] 
5. 
A titre subsidiaire, le recourant demande l'execution partielle de la decision de 
mesures protectrices limitee aux week-ends et aux vacances. 
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5.1 L'execution d'un droit de visite releve de l'application du droit de proce-
dure cantonal (ATF 118 II 392 consid. 4a). En l'occurrence, l'execution de la deci-
sion de mesures protectrices, en tant qu'elle impose une obligation de faire releve 
de l'art. 355 du Code du 28 avril 1953 de procedure civile fribourgeois (RSF 270.1) 
aux termes duquel le juge somme, a la requete de l'ayant droit, la partie condamnee 
de s'executer et lui impartit un delai convenable a cet effet (al. 1). Le titulaire du 
droit de visite doit exiger que les enfants lui soient confies selon les modalites d'ho-
raires et de duree fixees dans le jugement (ATF 118 II 392 consid. 4a). L'autorite 
d'execution n'a pas la competence de modifier, de completer ou de suspendre dura-
blement la reglementation arretee par le juge ou par l'autorite tutelaire (ATF 120 
Ia 369 consid. 2; 111 II 313 consid. 4, 107 II 301 consid. 7). En cas de circonstances 
nouvelles qui rendent necessaire une modification de la decision fixant le droit de 
visite, il appartient aux parties de saisir le juge du fand competent. En revanche, une 
execution partielle de la decision peut s'averer necessaire dans l'interet de l'enfant 
et pour autant que celle-ci soit realisable au vu des circonstances nouvelles 
(cf. FRANK/STRÄuu/MESSMER, Kommentar zur zürcherischen Zivilprozessordnung, 
3e ed., 1997, n. 12 ad § 302; ZR 95/1996, n° 19; ZR 95/1996, n° 19). 
5.2 En l'espece, vu la distance entre le domicile des parents et l'äge des enfants 
qui sont toutes scolarisees, l'interet de celles-ci s'oppose manifestement a l'execution 
du droit de visite de quatre jours successifs tel qu'ordonne dans la decision de mesu-. 
res protectrices du 4 septembre 2003. Vu la procedure de divorce pendante entre les 
parties, le demenagement de l'intimee commandait l'introduction de mesures provi-
soires pour adapter le droit de visite aux nouvelles circonstances. Cela etant, Vab-
sence totale de relations personnelles avec le pere qui resulte du rejet de la requete 
d'execution ne s'inscrit pas non plus dans l'interet des enfants (cf. MARTIN STETTLER, 
A propos d'un jugement recent concernant une suspension du droit de visite du 
parent non gardien durant la procedure de divorce in: RDT 2001p.21 ss, 25) lorsque 
comme en l'espece une execution partielle limitee a la moitie des vacances scolaires 
et a un week-end sur deux, d'une maniere compatible avec les horaires scolaires 
parait realisable au vu des nouvelles circonstances de fait. Dans ces conditions, les 
juges precedents ont rendu une decision qui heurte le sentiment de justice et d'equi-
te en refusant compfätement l'execution du droit de visite, sans examiner si l'interet 
des enfants commandait la mise en ceuvre d'une execution partielle. Par consequent, 
le recours doit etre admis, l'arret attaque et la decision de premiere instance du 
20 juin 2007 annules. La cause sera renvoyee au Presiderit du Tribunal civil de la 
Sarine pour nouvelle decision dans le sens des considerants. 
6. [.„] 
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